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 Ressuscitons !
Sommes-nous heureux chaque matin pour le jour nou-
veau ? Ou avons nous peur de la vie ? Cela nous pèse-t-il 
trop ?Nous couchons-nous tous les soirs avec un soupir de 
soulagement ? « Dieu merci ! Un jour de fini ! »

Peut-être nous ennuyons-nous à mort et tout nous paraît 
insensé et inutile ?

Peut-être les quatre roues de notre voiture sont-elles deve-
nues les principaux membres de notre corps ; et l’écran de 
notre ordinateur nous a-t-il volé toute joyeuse intimité ? Il 
est possible que nous ayons sans cesse envie de nous amu-
ser. Et jamais nous ne sommes satisfaits.

Nous ne sommes plus des hommes si sous la pression des 
mentalités actuelles nous nous sommes laissés réduire 
à des êtres qui produisent, gagnent et consomment. Les 
fleurs n’éclosent plus pour nous. Les enfants ne jouent plus          
pour nous. Il n’y a plus de gens qui rient. Nous sommes 
morts parce que nous avons laissé mourir l’amour de notre 
coeur. Nous cherchons le bonheur là où nous le trouverons 
jamais : dans les choses sans vie et inutiles qui nous sé-
duisent mais jamais ne nous rassasient.

Réveillons-nous ! Ressuscitons ! Devenons hommes et 
femmes à nouveau !

Demain le soleil se lèvera et nous n’en verrons rien !

Comment se fait-il que certaines personnes soient grin-
cheuses sous le soleil et d’autres arrivent à chanter sous la 
pluie ? Comment se fait-il qu’il y ait  des personnes qui, dès 
qu’elles ouvrent leurs yeux, voient toujours quelque chose 
de travers ? Cela vient de ce qu’elles ont une idée faussée 
du sens de la vie et des choses. Elles ont besoin de Dieu, 
non pas comme un être vague et impersonnel quelque part 
dans le lointain, mais comme un ami personnel, comme 
un père, tout proche.

Un contact intime avec Dieu change le regard des hommes 
sur les choses et tous les matins renouvelle le coeur. Y 
croyez-vous ?

                      
 Bonne fête de Pâques !
                                                                 Daniel Deschrijvere                                
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Unité

Pastorale
Unité Pastorale Laeken Est

Horaire des Messes

 

  Pacem in Terris Christ-Roi SS. Pierre et Paul

   Samedi  18h30

 Dimanche 10h  11h15

 Mardi                                                                                                                               18h30

 Mercredi  9h00 

                 Vendredi                                                                                                                          8h30                       
    
  Site web du Pit • www.pit68.be
	 	 Site	web	de	l’Unité	pastorale		•		www.up-laeken-est.be
 
                 Equipe  d’animation de l’unité pastorale :
 Abbé José Nzazi  rue des SS Pierre et Paul, 11, 1120 Bruxelles   0487 89 44 25
 Abbé Jacques Renders  avenue du Loriot 8, 1150 Bruxelles  02 660 11 43
 Nathalie Borremans  zangrijelaan 11, 1800 Vilvoorde        02 262 21 91

 Equipe pastorale locale: 
 Abbé José Nzazi 0487 89 44 25 Danièle Vandezande   02 262 08 86
 Abbé Jacques Renders  02 660 11 43 Nathalie Borremans  02 262 21 91  
 Daniel Deschrijvere   02 252 40 23 Pol Breda  02 267 91 28 
   

                              _______________________________________________________________
  Permanence pour l’unité pastorale :
  lundi de 9 à 11 h., mardi de 16h00 à 18h00, av. Wannecouter 111, Laeken   02 262 10 44
  - en cas d’urgence: Nathalie Borremans -  02 262 21 91

 Centre d’appel : Chantal Le Maître -  02 267 86 59
 
 A l’usage des équipes : réservation des locaux  :     
         www.agenda.pit68.be  ou agenda.pit68@gmail.com 
                                       Danièle Vandezande  -  02 262 08 86   fc140266@skynet.be
 
 Location du Foyer :    0475 42 76 74 
 
 La bibliothèque est accessible le mercredi de 14 à 16 h., le dimanche de 10 à 12 h. 
 Pitagenda sur le net : www.agenda.pit68.be ou via  : www.pit68.be 
 Le bulletin en couleurs sur le net : www.pit68.be
 Faites-nous parvenir vos articles pour le bulletin pour le 15 du mois à l’adresse : 
 pitblad.pit68@gmail.com
 Textes en format .doc ou .docx. Illustrations en format .jpg ou .pdf. 

http://pit68.be/portail/
http://www.up-laeken-est.be/
http://agenda-pit68.fr.fo/AgendaPIT68/index.html
http://agenda-pit68.fr.fo/webcal/month.php
http://pit68.be/portail/
http://pit68.fr.fo/Pitblad/


3
En mode 50...

Eclats d’une belle histoire  (1) 

Note préliminaire. Avant d’entamer le plongeon dans les bulletins des 10 
premières années de la Communauté, je tiens à inclure dans les sources consultées les deux 

plaquettes qui furent publiées à des occasions similaires. L’une pour les  20 ans et l’autre, conden-
sant et actualisant la première pour les 40 ans.   

Ceci étant précisé, remontons bien loin en arrière!

De la période «paroissiale» (c.a.d. avant la tente), avec ses heurts politico-religieux qui amenèrent 
au 4 février 1968, il subsiste dans les archives Van Montagu (c’est du moins celles qui accom-
pagnent le classement des bulletins dans l’armoire de l’asbl) des «avis aux paroissiens». Ce sont 
des mots d’ordre distribués aux messes dominicales alors que le latin y était imposé par Malines. 
Le «comité d’action paroissiale» (CAP), constitué alors que la tourmente allait grandissante, in-
formait par ce biais les paroissiens. Ces avis se poursuivirent plusieurs mois encore. C’est ainsi 
que celui du dernier dimanche de janvier 1968 informait des  décisions suivantes prises par le 
CAP pour le dimanche 4 février:

- Personne à la messe de 11 heures dans 
l’église St. Jean Berckmans.

- Tous les paroissiens se rassemblent à 11 
heures sur le parvis de l’église.

- De là, sous la conduite du comité, toute 
la paroisse ira en procession assister digne-
ment à une messe en plein air. 

Ainsi commença ce nouvel exode qui fut 
d’une richesse étonnante. 

Les archives Van Montagu révèlent qu’en no-
vembre 1968 un premier bulletin d’informa-
tion, fut distribué. Il s’agit, peut-être du véri-
table ancêtre de celui que nous connaissons 
aujourd’hui  Il donnait le calendrier d’une sé-
rie d’informations relatives à ce qui se passe 
dans cette communauté naissante.  
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Le bulletin distribué le 28 janvier 1970 vaut de se pencher sur son conte-
nu. Nous y trouvons, entre autres, (en page 2) l’ordre du jour du prochain 

«conseil communautaire» avec, en tête des sujets à débattre, la publication 
d’un bulletin mensuel. L’idée fut retenue car sur la page de couverture du numéro 

suivant on y voit un dessin de la tente (réalisée par un artiste local) avec les mentions «bulletin 
d’information», «paraît tous les mois» suivies du numéro du mois. On y lit encore «2ème année» 
(lisez d’existence de la Communauté) et n°2 (soit le bulletin de février). On notera quand même que 
jamais cette mensualité ne fut escamotée en 50 d’existence. Une belle fierté quand même. 

En parcourant les 2 premières fardes de notre précieuse collection une évidence saute aux yeux. 
Cette communauté est d’un dynamisme qui a suscité l’admiration et cela malgré les conditions 
pour le moins précaires dans ses débuts. Elle est parfaitement organisée et on y trouve tout ce que 
peut offrir une paroisse «classique». Le bulletin en donne une image complète. Certes l’orientation 
religieuse est clairement affirmée et quasi exclusive. A titre d’exemple dans le numéro 8 apparaît la 
rubrique «Votre aumônier vous parle». Chaque mois le Père Delpierre y développera un sujet reli-
gieux. Et cela pendant de nombreuse années. 

En cette 2ème année de son existence Pacem in Terris publiera chaque année en décembre un «nu-
méro spécial de Noël». Cette pratique 
s’étendra bien au delà des 10 ans qui 
nous occuperont dans cette rubrique.     

Un slogan lancé par le Président de 
l’asbl Pacem in Terris ( dont l’acte de 
constitution fut passé devant  notaire 

l le 8 mars 1968… cela n’avait pas traîné 
depuis le 4 février…) entame la 3ème 
année du bulletin. Se référant à l’année 
TVA, il transforme cette abréviation 
en souhaitant que l’année 1971 soit 
celle où s’affirmeront ce qu’on a appelé 
«l’esprit de la tente», soit les valeurs de 
Tolérance, de Vérité et d’Amour! Mais 
il annonce aussi que le projet long-
temps caressé d’une construction en 
dur prend de plus de plus consistance. 

En mode 50...
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Des plans avaient été affichés à la tente et soumis à l’urbanisme. Aussi in-
vite-t-il le plus grand nombre à se réunir le 8 janvier sous la tente. Ce qui fut 
fait car, dans le numéro suivant, le comité fait état de l’avancement du projet. 
Ce même numéro de février mentionne en détail la procédure mise en place par 
l’évêché pour les célébrations des baptêmes, des mariages et des funérailles. Chose à souligner ce 
sont des jeunes qui menèrent ces négociations. La persévérance (et finalement le fait accompli…) 
assoupliront la rigueur de ces instructions. Dans ce même numéro on trouvera aussi des appels à 
venir grossir la chorale et l’équipe liturgique. 

Le projet du futur bâtiment entre dans sa phase ultime et aborde son aspect financier. Il deviendra 
«construisons ensemble» mais il ne se réalisera que dans la mesure où chacun y contribuera per-
sonnellement. A cet effet le bulletin de mars 1972 publiera un formulaire relatif au sondage orga-
nisé par l’asbl dans lequel les paroissiens mentionneront, en  toute confidentialité, leur possibilité 
d’engagement.

Avril 1971. Sous le titre accrocheur de «Haro sur les jeunes ! », l’équipe construction (elle exis-
tait déjà sous la tente) en prend le contre-pied et, exemples à l’appui, invite les lecteurs par ces 
mots  : « Ouvrez les yeux et réjouissez-vous; l’avenir est en bonnes mains à Beauval…».

Mai 1971. Sous le titre «Le Chantier du rond-point», un membre de l’asbl invite tous ceux qui ont 
promis leur intervention financière à effectuer le premier versement.

Juin 1971. Le responsable de l’équipe liturgique (…il est toujours en place à ce jour…) invite à 
lire «Le Christ est vivant» de Michel Quoist. Et l’abbé Plissart revient sur son homélie du 16 mai 
dernier (fut-elle mal appréciée?) et précise ce qu’il entend par «Que devrait être une communauté 
chrétienne?».

Août-septembre 1971. «Les Compagnons de Beauval» fêteront bientôt leur 15ème anniversaire. Un 
concert donné à la tente le dimanche 3 octobre célébrera cet événement. Par ailleurs le financement 
de la construction devient une réalité et l’asbl en donne déjà les premiers résultats. Les travaux vont 
débuter incessamment, l’équipe construction s’engage à en donner régulièrement des nouvelles. 

En mode 50...
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Octobre 1971. En «Dernière minute» l’équipe construction informe qu’une 
nouvelle demande fut introduite à l’urbanisme pour construire sur 14 

mètres de profondeur au lieu des 12 mètres déjà acceptés. La réponse, jugée 
«relativement favorable» réclamera de changer les plans, mais pas trop quand 

même. L’ingénieur qui a pris, le temps des travaux, la casquette d’architecte s’est déjà mis au travail. 
Une initiative intéressante est prise dans ce numéro par les unités guides et scouts. Une nouvelle 
rubrique «Contacts» communiquera par cette voie à tous les lecteurs ce qui se dit et se pense du côté 
des jeunes. Elle contiendra également les noms des principaux responsables des unités. 

Novembre 1971. Guy Van Montagu, un jeune de la Communauté, est parti au Chili dans le cadre de 
l’assistance technique. Comme technicien agricole diplômé il y enseigne aux enfants recueillis par 
une institution les rudiments de l’agriculture. Il a à sa disposition un terrain de plusieurs hectares 
et a reçu le financement d’un tracteur d’occasion. Mais, faute de moyens, la charrue indispensable 
reste du domaine du rêve! Eh bien, les jeunes de Beauval se mobiliseront pour payer à Guy cette 
charrue. Ainsi naquit «l’opération charrue», d’auguste mémoire, qui fut lancée le 14 novembre 
1971. Elle fit date dans les annales.

Décembre 1971. Le bulletin donne le bilan, provisoire, de l’opération. Et, comme chaque mois 
du reste, la page «La vie à Beauval» publie outre le calendrier du mois, le rôle de surveillance de 
la tente (!), celui des ménages de garde au Foyer et même les noms et adresses des baby-sitters.

                   

         Claude Eugène

Le numéro spécial de Noël de cette année annonce que désormais l’appellation du bulletin sera 
modifiée en « Beauval 68». La rédaction s’en explique en souhaitant évoquer par ce titre «l’esprit 
de la tente». Ce titre ne sera plus modifié jusqu’au numéro de septembre 2013. Le «Pitblad» subira 
alors une réforme en profondeur inspirée par le projet PITAGORA et les nombreuses assemblées 
qui précédèrent son lancement. Ce sera alors sous le seul mot de «Bulletin» que le contenu se décli-
nera en deux parties. L’une «cultuelle» émanera de l’Unité Pastorale et l’autre «culturelle»(entendez: 
qui ne relève pas de la précédente). On y ajoutera, en dernière page l’agenda du mois qu’on retrouve 
aujourd’hui dans sa version électronique.  Tout comme le «Bulletin» qui peut également se lire en 
ligne (et en couleurs !) dans son intégralité ! Voyez, tout évolue et notre «Pitblad» suit le mouve-
ment.      

En mode 50...



7Courrier de Yasa Bonga

Comment pourrais- je vous refuser un tel service, une telle demande,  moi 
qui suis engagé comme vous à la cause de Yasa Bonga ? 
                                                                                           Docteur Mays

Un échange de courrier avec le docteur Mays Kisala, Médecin Directeur de l’hôpital de Yasa Bonga 
nous a amené à souhaiter que cette relation soit partagée avec la Communauté. Cette idée a été 
accueillie avec enthousiasme par notre correspondant. Lors d’un stage à l’hôpital St-Pierre nous 
avions eu l’occasion de le rencontrer. Mays ne se contente pas d’exercer la médecine, il est aussi 
efficace pour initier les populations à  la pisciculture,  à l’agriculture et bien d’autres actions sociales.             
         
          L’équipe Yasa Bonga

L’hôpital de Yasa Bonga a subi la violence d’une tornade pendant 3 h. Des toits en tôle se sont 
retrouvés parfois à plusieurs dizaines de mètres, de même que les panneaux solaires. Cinq bureaux 
ont été submergés d’eau : des travailleurs y compris des femmes (en 1re ligne)  ont eu à cœur de 
sauver les documents dispersés par le vent et la pluie  dans les locaux du staff médical et secrétariat
Le médecin directeur en mission de service a regagné Bonga accompagné du conseil de sécurité et 
de l’administrateur du territoire de la région pour constater les dégâts.

 

Le Médecin Directeur, et les notables parmi lesquels les 
chefs coutumiers, chefs de quartiers et de villages se sont 
réunis en présence de l’administrateur du territoire et 
son équipe de sécurité  afin que ceux-ci s’engagent à 

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Yasa-Bonga
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œuvrer pour le développement de la contrée et de l’hôpital en particulier afin d’augmenter le 
taux de fréquentation, source de revenu pour l’hôpital, dont une partie permettrait d’entamer la 
réhabilitation des bâtiments endommagés , dont le coût est estimé à 30.000 €.
Nous espérons aussi une participation des notables de la place, pour replanter des arbres aux 
alentours du complexe hospitalier comme signe d’espérance pour la population. Nous comptons 
aussi sur tout partenaire qui voudrait nous venir en aide.
   

Chaque année, une Messe des malades est célébrée à l’hôpital afin de raffermir la Foi et donner 
l’onction  aux malades et personnes âgées et prier pour eux. Cette année c’est en plein air que 
plusieurs milliers de personnes se sont rassemblées sous un soleil tropical, luisant et inspirateur. 
Nous avons constaté que les malades étaient épuisés à la fin de la Messe ; c’est pourquoi, comme 
l’année passée, ma petite famille et moi-même avons eu l’idée  de servir une ration alimentaire 
après la Messe pour leur permettre de récupérer assez d’énergie et, en bon chrétien, partager le peu 

Courrier de Yasa Bonga

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Yasa-Bonga
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que nous avons, ces denrées étant le fruit de nos champs. C’est ainsi que 
cette année, la famille Kisala avec Egide Nzey et des paroissiens de Bonga 
ont servi des repas à base de riz et de niébé à plus de 500 malades et personnes 
agées  venus des villages environnants. Les personnes hospitalisées ont été servies 
au chevet de leur lit..A cette occasion nous avons présenté le nouvel aumônier de l’hôpital, l’abbé  
Basile Mugalu.

Notre souhait est de vulgariser ce rituel à d’autres paroisses du diocèse. En cette période de carême, 
nous avons estimé raffermir nos cœurs en témoignant de la présence du Christ par cette solidarité avec 
les personnes vulnérables par notre soutien spirituel, moral et matériel, et commémorer ainsi la passion 
du Christ et son amour envers son prochain.
                Dr Kisala Kanda Mays Jean Paul      
        Médecin directeur de l’hôpital de Yasa Bonga

Courrier de Yasa Bonga

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Yasa-Bonga
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L’équipe de Yasa Bonga vous rappelle le numéro de compte auquel vous pouvez 
verser votre participation : BE33 2100 2969 1146 de Pacem In Terris.

Une déduction fiscale est prévue pour les montants dépassant les 40 €.

Courrier de Yasa Bonga

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Yasa-Bonga


11 Aide aux réfugiés

Le nouveau projet d’aide aux réfugiés peut démarrer !

Grâce à l’intérêt suscité à la suite de l’appel lancé dans nos trois communautés chré-
tiennes pour renforcer notre groupe de soutien aux réfugiés, plusieurs personnes ont manifesté 
leur intérêt. Nous serons ainsi maintenant 12 à porter le projet … qui peut donc être lancé. Merci 
de tout cœur aux nouveaux membres !

Avant d’accueillir une famille sur le territoire de nos paroisses, il nous faut cependant franchir 
quelques étapes préliminaires.

Lors de la prochaine réunion, nous accueillerons Marc Bronne, animateur d’un projet similaire au 
nôtre  à Wezembeek-Oppem. Il nous éclairera sur l’expérience de l’équipe qu’il a lancée (WIW0) il 
y a plus de 2 ans et qui a permis de reloger une dizaine de familles de réfugiés. Avec lui, nous abor-
derons aussi les problèmes de location et sous-location à la base de notre projet (légalité, consé-
quences, …). Il nous informera aussi sur les possibilités de « coaching » de notre équipe par Convi-
vial, dont il est un ancien membre.

Ultérieurement, nous envisageons une réunion avec un délégué de Caritas International qui peut 
aussi nous aider à réaliser notre projet. Ensuite, il nous faudra convaincre l’AOP Bruxelles-Ouest 
de souscrire les contrats de bail. Bref, il y a encore du pain sur la planche …

Si vous êtes intéressés, venez nous rejoindre à la prochaine réunion … mais soyez rassurés … nous 
vous tiendrons régulièrement au courant de l’évolution du projet par le biais du Bulletin et de la 
Newsletter.

       Au nom de l’équipe : Claude De Backer

Contacts pour Pacem in Terris : Danièle Vandezande et Pol Bréda



12  Souper printanier

 Places limitées à 70



13Râlons …    … mais aussi Alleluia Humeur


  Monseigneur Kockerols, responsable du Vicariat de Bruxelles, rendra 

visite à notre UP le mardi 22 mai 2018. Une proposition de programme 
(avec visite des 3 lieux de culte) sera établie. 
Il est d’ores et déjà prévu que la journée se terminera par une rencontre ouverte à 
toutes et tous, le soir à 20 h au Christ-Roi. 

  La pompe à bière nouvellement acquise l’année dernière et étrennée par l’équipe Brassicole, a 
repris du service lors des dernières représentations théâtrales. Elle le FUT pour le plus grand 
bonheur de chacun des consommateurs. Elle sera certainement de nouveau de service lors de la 
journée prévue pour les 50 ans de PIT le 22 septembre 2018. 

  Entre le moment où nous mettons sous presse et le moment de la distribution du Pitblad, 
les panneaux solaires devraient avoir été installés : le 29 mars précisément. Nous espérons 
qu’aucun contretemps n’aura changé cette prévision. Nous croisons les doigts. 

   Notre collection d’anciennes photos de PIT vient de s’enrichir de 230 photos supplémentaires. 
En effet Bernadette de Beer qui a retrouvé les négatifs de son père, photographe de PIT, nous les 
a scannés et envoyés. Nous verrons comment en faire profiter au mieux chacun de vous. 

  Carine Jossart a devancé la RTBF ! Isabelle Cordier a été interviewée dans l’émission «Matin 
Première» le lundi 26 mars. Seule différence : chez nous avec Nadine Vanderstraeten à la 
présentation c’était plus long et mieux... 

  Alleluia ! Ce dimanche soir, nombre de nos éclaireurs et pionniers se seront couchés de (très) 
bonne heure : 24 h vélo oblige, ils sont un peu sur les genoux. Si le classement des deux vélos ne 
rentrera pas dans l’histoire, nous retiendrons toutefois une nouvelle victoire au concours «qui 
veut gagner un guidon ?». Félicitations à eux ! Reportage dans le bulletin de mai.... 

  Le Concert Pi aura lieu le samedi 21 avril en soirée. Venez nombreux !!! 
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Amour et Putréfaction

Mes amis, quelle soirée ! Ce fut en effet un régal d’assister à une représentation 
théâtrale d’exception : idée originale, comédiens au profil juste, décors  

stylés et langue de qualité. Non, non, ne rougissez pas, Autre Chose, acceptez seulement ici les 
commentaires d’une spectatrice comblée !

S’agit-il d’un chef-d’œuvre classique unanimement reconnu dans toute la francophonie ? Point du 
tout ; l’auteur, Yoann De Clercq, bien que très connu à Beauval, n’est pas (encore ?) l’un des favoris 
au programme des profs de français mais cela va changer… Son inspiration exhale d’ailleurs un 
parfum de bonne littérature : merci Molière, merci Rostand, merci Dante  sans oublier un réel  
talent d’humoriste : ah, ces alexandrins…   Le titre est éloquent même s’il est nécessaire d’avoir le 
programme sous les yeux pour le comprendre tout à fait : « Amour et putréfaction » : nous allons 
donc assister à une histoire d’amour au royaume des morts ! Idée rare au théâtre… Bien secondés 
par un maquillage efficace et des costumes bien datés, les personnages évoquent James Ensor ou 
Michel de Ghelderode : nous voilà en plein réalisme à la belge ! Saluons les performances des 
interprètes qui font preuve de beaucoup de naturel dans des rôles de composition.

 Théâtre à Beauval

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Theatre
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L’auteur, dans ses notes nous indique avec modestie que « Amour et Putréfaction » constitue une 
sorte d’œuvre collective. En effet, le texte original repasse d’abord par le comédien qui y apporte sa 
touche avant d’être transmis (livré ?) au public. Voilà une vision bien démocratique de la création : 
Y. De Clercq serait-il un visionnaire ? Le staff technique étant également associé à l’élaboration de 
la pièce, de cet enthousiasme général jaillit la réussite ; l’assistance ne s’y est pas trompée : l’ovation 
fut amplement méritée.

Merci à toute la troupe Autre 
Chose de m’avoir offert une soirée 
théâtrale digne des meilleures 
maisons.

       
 Nicole Verelst-Eugène

                

 Théâtre à Beauval

http://pit68.be/Reportages/main.php?show_heading=list&dir=1804-Theatre


16 Soirée littéraire
Très chouette soirée littéraire ce vendredi 23 mars autour du premier roman 

d’Isabelle Corlier, «Ring Est». 
Une belle réussite, ce polar : il a remporté le prix Fintro écritures noires et est 

unanimement apprécié par les critiques littéraires. 
Nadine, notre chroniqueuse, a partagé son gros coup de cœur pour cette intrigue bien 

ficelée, pour l’écriture agréable teintée d’humour, pour la précision des propos bien documentés, pour 
cette enquête qui se déroule dans des coins bien connus de Bruxelles. 
Il faut dire qu’Isabelle Corlier est une «Beauvaloise», hé oui, nous avons une «célébrité» dans notre 
commune.
Après une quinzaine d’années d’attente, Isabelle a osé envoyer son manuscrit pour le prix Fintro ; appel 
était fait aux auteurs de polar belges n’ayant jamais été publiés. 
Quelle bonne idée ! La suite n’est que pur bonheur ; finaliste, gagnante, rencontre avec Xavier des éditions 
KER (qui nous a fait le plaisir d’être présent) et publication il y a 1 mois. 
Nous avons rencontré une auteure généreuse, souriante, heureuse du retour positif des média et des 
premiers lecteurs et nous, on se dit qu’on a de la chance d’avoir pu partager son bonheur ! 
                                   Carine Jossart
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Cours de Zumba pour Seniors
13 et 27 avril

 
Sur l‘étagère métallique de l’église se 
trouvent des revues en tous 
genres. Elles sont à votre 

disposition… servez-vous ! »

Marche Nordique 

7/04/2018  Arboretum Ter v uren : Jezus Eik
laan 3080 Ter v uren

14/04/2018  Gaasbeek Kasteelstraat 40 1750 Lennik
21/04/2018 Drie Fonteinen  Benelu x laan 32 

1800 Vi lvoorde
28/04/2018 Buggenhout Kasteelstraat 189 9255 Buggenhout

5/05/2018: Jet te bois du Laerbeek  :park ing av. du Laerbeek 1090 Jet te
Rendez-vous sur place 10 h ; 9 h 30 covoiturage 

park ing Devoerlaan près de la Fr iter ie

Renseignements: Hélène Dedoncker : 0478 567 186 , E-mai l 
leended45@gmai l .com

Dimanche 22 avril
La Messe sera célébrée 

au Foyer Pit !

Messe des Familles
         1 avril à 10 h.

14 avril dès 14 h.
Après-midi et Soirée jeux de 
sociétés et Tournoi du jeu

 7 Wonders !!!
organisées par la Route

Bulles

24 h. vélo de l’Unité
Reportage et photos dans le 

Bulletin de mai



18 Nouveautés en Bibliothèque

  Avril 2018
ROMANS       
  
     
Michel Bussi  T’en souviens-tu mon Anais     
Grégoire Delacourt  La femme qui ne vieillissait pas     
Philippe Delerm la première gorgée de bière et autres plaisirs minuscules    
 
Joy Fielding   Ne compte pas les heures     
Yaa Gyasi   No home      
Nathan Hill   Les fantômes du vieux pays     
Christian Laborie La promesse à Elise     
Myriam Leroy  Ariane     
Maryam Madjidi  Marx et la poupée     
Simone Signoret  adieu Volodia     
Christos Tsiolkas  Barracuda     
Fawzia Zouari   Le corps de ma mère     
       
THRILLERS / POLICIERS        
       
Robert Daley  La fuite en avant     
Donna Leon  Minuit sur le canal San Boldo     
Ian Manook   Les temps sauvages     
       
TEMOIGNAGES / RELIGION       
       
Jacques vDuquesne  Le Dieu de Jésus      
Charles Journet Entretiens sur l’espérance     
Georges Suffert Tu es Pierre (histoire des 20 premiers siècles de l’Eglise)    
 
       
       
MEDECINE PHILOSOPHIE       
       
Joseph Murphy  Découvrir votre dimension cosmique, la pensée positive     
 
       
HISTOIRE       
       
Laure Adler  La vie quotidienne dans les maisons closes (1830-1930)    
Hélène Blanc    KGB connexion, le système Poutine      
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Livre épinglé

Théa
               Mazarine Pingeot

Elle se raconte en se plaçant maintes fois sur le 
devant de la scène. En lisant son récit on ne 

peut s’empêcher de penser que l’héroïne s’est em-
parée de l’écriture pour régler un contentieux qui 
la taraude. Passer pour un autre, en effet, ne rend 
pas l’existence confortable. Ses parents ne la dési-
gnaient que par ce prénom de substitution, celui 
de Josèphe, le frère décédé avant sa naissance. Le 
couple n’avait alors pas encore quitté l’Algérie. 
On imagine aisément la difficulté de tenir quoti-
diennement le rôle de doublure permanente. C’est 
Antoine qu’elle rencontrera plus tard qui trouvera 
la clef en l’appelant «Théa». 

A cette époque elle occupait un poste d’assistante 
à la Faculté. Par ailleurs elle y dispensait l’un ou 
l’autre cours qui lui traçaient le chemin d’une 
carrière académique. Ses émoluments n’étaient 
certes pas une panacée car ils lui parvenaient, 
tout au plus, à boucler ses fins de mois. Il ne lui 
fallait certes pas compter sur l’aide de ses parents 
qui vivaient reclus dans un sinistre quartier de 
banlieue. Comme beaucoup d’anciens pieds-noirs 
ils supportaient très mal le déracinement. Aussi 
Théa limitait ses visites qui, immanquablement, 
tournaient au vinaigre.

Au cours d’une soirée, Antoine vint vers elle. Il 
lui raconta qu’il avait fui l’Argentine alors sous la 
dictature de Videla. Les nouvelles du pays ne lui 
parvenaient que parcimonieusement grâce à des 
réseaux sur lesquels il préférait ne pas s’étendre. 

Il craignait le pire. Et ce 
pressentiment se véri-
fia lorsqu’il apprit que sa 
grand-mère paternelle avait 
rejoint celles «de la place de mai» 
qui jour après jour s’y réunissaient pour exiger 
des autorités des nouvelles des disparus. Il en 
conclut que son père avait, comme tant d’autres, 
été «balancé d’un avion» et noyé en mer. L’analyse 
ADN des cadavres rejetés par la marée apporta 
la confirmation. Quant à sa mère il eut bientôt la 
certitude qu’elle était décédée, en prison très pro-
bablement. 

Théa eut bien soin de cacher sa relation avec An-
toine à ses parents. Elle fut donc bien étonnée 
lorsqu’ils lui proposèrent une rencontre. L’entre-
tien commença en mode guindé mais il ne tarda 
pas à prendre une autre tournure. Sans que nul 
ne s’y attende le père évoqua certains épisodes 
de sa vie de conscrit pendant la guerre d’Algérie. 
Comme on peut s’en douter, cette initiative suf-
fit pour plomber l’ambiance déjà peu détendue. 
Théa et Antoine ne pouvaient plus supporter cette 
atmosphère qui virait à la catastrophe. Mais s’en 
fut trop pour l’Argentin qui disparut sans donner 
signe de vie. Théa ne le revit plus jamais. 

Plus tard elle eut l’envie très forte de se rendre en 
Algérie et de fouler cette terre qui fut pendant des 
années celle de ses parents. Dans la foule qui se 
pressait pour embarquer dans l’avion, elle eut la 
surprise d’entendre son père parler arabe ! Elle 
comprit en ce moment même que, sans le savoir, 
c’est vers lui qu’elle s’envolait. «Il fallait bien com-
mencer par quelque chose. On commence rare-
ment pas ses racines…».

Ce livre, écrit à la première personne m’a littéra-
lement envoûté. Par la finesse de son écriture ? 
Peut-être. Mais à côté de cet aspect plus formel il 
y a tout le reste tellement bien dit…
                       Claude Eugène

Dans le jardin de nos livres sous la référence 843 
PI65   
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http://agenda-pit68.fr.fo/webcal/month.php?date=20180401
http://www.up-laeken-est.be/UP_Cal_avril_2018.pdf

